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Instaurée en 2003 par le Comité Inter Africain contre les Pratiques traditionnelles néfastes basé à 
Addis-Abeba (Ethiopie), la journée internationale pour promouvoir l’abandon de l'excision est 
célébrée par l'intégralité des agences des Nations Unies et par les ONG. Si l’excision est pratiquée 
dans 28 pays d'Afrique sub-saharienne et concerne 3 millions de femmes et de fillettes chaque 
année dans le monde, la communauté internationale dispose désormais de preuves d'un abandon de 
masse en Afrique de l'Ouest.  
 
L’organisme indépendant Macro International et l’UNICEF ont publié la dernière évaluation* de 
l’ONG internationale Tostan qui atteste de taux d’abandon de l’excision au Sénégal allant 
jusqu’à 77% : un mouvement historique de plus de 3500 communautés dans un pays où certaines 
régions connaissaient des taux de prévalence de plus de 94%. « Nous sommes profondément heureux 
de ces résultats, qui récompensent le travail et l'engagement des communautés à protéger leur 
santé et leurs droits. Cette évaluation renforce notre approche en donnant à tous nos partenaires 
des outils incontestables pour sa promotion et sa reproduction », déclare Molly Melching, directrice 
et fondatrice de Tostan.  
 
C'est la première fois qu'est mis en évidence un phénomène d'abandon de masse de cette 
pratique traditionnelle néfaste. Le mouvement pour la protection des droits humains, l'abandon de 
l'excision et des mariages précoces/forcés, impulsé à Malicounda Bambara, au Sénégal, en 1997, 
s'est aujourd'hui étendu à d'autres pays de la sous-région. Plus de 20 ans d'expérience de terrain ont 
fait de Tostan une ONG dont l'approche en matière d'abandon de l'excision est reconnue comme une 
pratique modèle par les organisations internationales concernées (OMS, UNICEF...).  
 
A ce jour, 3 548 villages ont collectivement abandonné l'excision au Sénégal  –  298 en Guinée. Forts 
de ces résultats, le gouvernement du Sénégal et l'UNICEF ont déclaré Tostan « programme de 
référence pour le Plan National pour promouvoir l’abandon de l'excision », et ont appelé à sa 
reproduction dans toute l'Afrique de l'Ouest. « Il est difficile de nier aujourd’hui que cette stratégie 
mènera vers un abandon effectif de l’excision en une génération » a conclu le sociologue Mamadou 
Wane, Chargé du Programme Protection de l’Enfant au bureau UNICEF Sénégal.  
 
 
« Une intervention humanitaire requiert non seulement beaucoup de travail mais aussi une 
vision originale. Il serait difficile d'égaler Tostan dans la qualité de pensée que l'organisation a 
apportée à l'engagement de son travail », soutient Amartya Sen (prix Nobel d'économie 1998). 
L'apprentissage des droits humains vers un processus d'autonomisation a suscité chez des 
communautés villageoises le désir d'abandonner collectivement la pratique de l'excision. A force de 
discussions, elles ont eu le courage d’officialiser leur souhait de changement en déclarant 
publiquement l’abandon. Aujourd’hui, avec l’aide de la nouvelle représentation de Tostan en 
France, elles appellent leurs ressortissants vivant en Europe à s’engager à leurs côtés.  
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>> A propos de Tostan 
Basée au Sénégal, l’ONG internationale Tostan met en œuvre dans 8 pays d'Afrique de l'Ouest et de 
l'Est un programme d’éducation de base non formelle en langues nationales. L’apprentissage durant 
trois ans des droits humains, de l'hygiène/santé, l'alphabétisation fonctionnelle et de la gestion de 
projets permettent aux communautés de devenir les acteurs de leur propre développement et de 
prendre des décisions collectives pour un changement social positif. Reconnu comme un modèle 
d’éducation et de santé par l’OMS et l’Unesco, le programme de Tostan a également été 
récompensé par le prestigieux prix de l’humanitaire Conrad N. Hilton en 2007.  

 
Sabine Panet - Représentante Tostan en France : sabinepanet@tostan.org / (+33) 6 35 37 00 03   

Mamadou Wane - Unicef Sénégal (Protection de l'Enfance) : mwane@unicef.org 
 
* Rapport d’évaluation du programme de Tostan au Sénégal (Macro/UNICEF) - Français : 
http://www.childinfo.org/files/fgmc_tostan_fr.pdf 

 
 
 

 


